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Népal, on comptait en 2009 à peine 121 tigres à l’état sauvage.  
Aujourd’hui on estime leur nombre à 236.   En 2010, le Népal 
signait – avec douze autres pays – une convention promettant 
de doubler cette population pour 2022.  Il semble donc que le 
Népal à quasi atteint cet objectif.  Les efforts de ce petit état 

La population des tigres a presque doublé
Les efforts fournis par le Népal pour sauver les tigres menacés 
d’extinction ont porté leurs fruits.  En neuf ans, leur population 
a presque doublé.  On a maintenant bon espoir que la popula-
tion mondiale de ces grands félins évolue dans le bon sens.  Au 

LE NEPAL S’INVESTIT AVEC SUCCES DANS LA 
PROTECTION DES ANIMAUX MENACES

Ce qui n’a pas de passé, n’a pas d’avenir.  
Ce qui n’a pas de racines, n’aura jamais de cime.

(Willy Courteaux)
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himalayen constituent donc un exemple pour 
les autres pays.

Une des initiatives qui a contribué au succès 
de l’opération revient à la fondation de l’acteur 
Leonardo Di Caprio.  C’est elle (LDF) qui a financé 
les projets de sauvegarde, entre autres dans le 
Bardia National Park.

Le Népal reçoit également des éloges pour sa 
protection d’autres animaux en péril, parmi 
lesquels les rhinocéros.  Le pays investit lourde-
ment dans les contrôles policiers à l’intérieur des 
parcs nationaux.  Les autorités promettent de 
sévir contre les braconniers, qui constituent la 
plus grande menace pour les animaux sauvages.  
Une peau de tigre se négocie ferme au marché 
noir et les os se vendent pour la confection de 
« médicaments » traditionnels.
Malgré l’augmentation totale de leur popula-
tion, il est inquiétant qu’au Chitwan National 
Park, la plus grande réserve de tigres du pays, 
leur nombre soit en diminution.
Le parc compte actuellement 93 tigres mâles, 
en 2012 leur nombre s’élèvait encore à 120.

Entretemps la police népalaise a enfin réussi à 
arrêter un contrebandier de 35 ans, qui avait 
été condamné il y a neuf ans déjà, parce qu’il 
avait tué deux rhinocéros très rares dans le 
Chitwan National Park.  Six autres chasseurs 
qui travaillaient pour lui, ont été également 
mis sous les verrous.  La population mondiale 
des rhinocéros est estimée à seulement 2000 
animaux, 645 d’entre eux, les rhinocéros uni-
cornes ou indiens, vivent au Népal.  Il semble 
superflu de devoir préciser que les braconniers 
s’intéressent surtout à la corne du mastodonte.  
Le Népal est devenu un leader en ce qui con-
cerne la protection des animaux sauvages et est 
un exemple pour d’autres pays que ce soit en 
Asie ou dans le reste du monde.

Mais même si le Népal a atteint un premier 
objectif, poursuivre cette action reste important.  
Il faut continuer à protéger les tigres, les autres 
espèces menacées mais surtout leur habitat.  « 
Ceci est primordial pour la survie de l’espèce à 
long terme » déclare le Docteur Ghana Gurung 
de WWF Nepal.

Construis-moi 

un village.

Le village de Paelep revit : le tremblement de terre 
d’avril 2015 avait tué trente personnes, détruit presque 
toutes les maisons et abimé le réseau de distribution 
d’eau. Aujourd’hui, l’eau est revenue et des maisons 
se reconstruisent un peu partout dans ce village situé 
aux portes du Langtang. Des terrains en terrasse qui 
étaient à l’abandon depuis trois ans, sont aujourd’hui à 
nouveau cultivés. Tout cela est possible parce que l’eau 
est à nouveau disponible.

Laurent Breuer qui vient de se rendre à Paelep avec 
un groupe de trekkeurs de la section Hainaut du Club 
Alpin Belge, a été témoin du renouveau du village. 
Avec l’argent rassemblé par Bikas et les clubs Rotary 
de Gerpinnes, Beaumont/Erquelinnes, Courcelles 2000 
et Philippeville, les villageois ont construit 20 fontaines 
publiques dans le haut et le bas du village ainsi qu’autour 
de l’école (voir photos). Comme la pente est très impor-
tante, ils ont aussi installé trois citernes intermédiaires 
pour atténuer la pression de l’eau. 

Les villageois de Paelep espèrent terminer le réseau de 
distribution d’ici le mois de mars en construisant encore 
une dizaine de fontaines. Celles-ci seront les plus éloig-
nées, la quantité de tuyaux sera donc plus importante et 
cela nécessitera la construction de nouveaux réservoirs 
intermédiaires. L’entièreté des travaux est réalisée par 
les habitants de Paelep. 

L’impact du projet Construis moi un village sur la popu-
lation est remarquable : l’eau c’est la vie et on le ressent 
très fort ici ! Tout semble revivre ! Comparé à l’enfer que 
nous avions vu au lendemain du tremblement de terre, 
la population semble beaucoup mieux, les maisons se 
reconstruisent, l’école compte 5 professeurs et 86 élèves 
inscrits, de nombreux habitants qui avaient quitté le 
village vers Katmandou sont prêts à revenir.

En complément à l’action de Construis moi un village, 
d’autres projets de coopération sont en train de naître 
: le Club alpin du Hainaut qui pour son trek, a engagé 
une dizaine d’habitants du village de Paelep, a décidé 
de parrainer la création d’une association sportive lo-
cale liée à la montagne : tentes, cordes et matériel de 
montagne ont déjà été acheminés sur place.

Un grand merci à toutes celles et à tous ceux qui ont 
permis à ce beau projet de naître et de se développer.

Laurent Breuer et Marc Preyat.
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ONZE PROJECTEN ONZE PROJECTEN 

LE FONDS DE SECOURS 

JO LOGGHE

Dans les numéros précédents du magazine Bikas, nous avons 
largement évoqué le projet d’approvisionnement en eau à 
Lakpuri Bhanjang, auquel nous pensions pouvoir participer.  
Nous le pensions, mais les choses ont évolué différemment.  
Comme nous l’écrivions déjà, le projet est devenu si gigan-
tesque (il concerne maintenant plusieurs villages) que les 
autorités népalaises ont décidé de s’occuper eux-mêmes du 
projet.  Notre aide financière devient ainsi superflue.

Nous avons donc cherché et trouvé un projet existant, mais 
nouveau pour nous, dans lequel nous pouvons nous investir 
à fond.  Il s’agit d’un projet similaire au précédent mais plus 
simple.  Il faudra construire trois réservoirs d’eau et une 
conduite longue de 1600 m.  Le dénivelé est de 800 m.  Tout 
cela a déjà été noté dans un cahier des charges rédigé par 
un architecte et remis à un délégué de Bikas.
Le projet d’approvisionnement en eau Mani Viger est réalisé 
dans la région de Kavre à environ 90 km de Kathmandu.  Là 
aussi, le tremblement de terre d’il y a 2 ans a causé d’énormes 
dégâts et là aussi, les habitants ont besoin de notre aide.  Le 
comité des villages soutient le projet, ce qui n’est pas négli-
geable.  Pour les cartographes d’entre vous, Kavre comprend 
les villages de Mane, Bhimkhori Danda, Bongrel Danda et 
Kamibari de la Roshi Municipality.
On y compte environ 80 familles, soit un peu moins de 500 
habitants.  La majorité est Tamang.  Il y a aussi des Chettri, des 
Magar, des Bhraman et des Dolits.  On y parle le tamang et le 
népali.  Il y a une bonne entente entre les différents groupes 
et l’intention de collaborer au projet Mani Viger est présente.
La plupart des habitants de cette région sont des agricul-
teurs et n’ont qu’une seule récolte par an, alors que leurs 
champs sont beaucoup trop petits.  Pour échapper à cette 
pauvreté, quelques villageois vont travailler dans le secteur 
des transports ou cherchent un emploi salarié à Kathmandu 
et parfois même à l’étranger.  Dans cette communauté, le 
nombre de personnes bénéficiant d‘un revenu correct est 
quasi inexistant.

Avec le team de Bikas, nous suivons attentivement l’évolution 
de ce projet et nous sommes prêts à l’épauler, ceci sous réserve 
des conditions habituelles de Bikas, comme la quote-part des 
villageois, financière si possible, ou par le travail fourni lors 
de la construction et du transport des matériaux.

Nous vous tiendrons évidemment au courant de 
l’évolution des travaux.  Votre soutien est donc plus 
que souhaitable.  Les dons peuvent se faire au BE32 
2200 7878 0002 du compte Bikas avec la mention « 
Fonds de secours Jo Logghe ».
Déduction fiscale à partir de 40 euro.

La famille Logghe vous dit déjà Dhanyabad

ECOLE DE TAWAL 

LA RECONSTRUCTION DES BLOCS SANITAIRES A L’ECOLE DE 
TAWAL
L’épicentre du tremblement de terre dévastateur que le Népal 
a subi le 25 avril 2015 ne se trouvait qu’à 25 km à l’ouest du 
village isolé de Tawal.
A Tawal et aux alentours, quasi tous les bâtiments avaient été 
détruits ou fort endommagés, y compris la Shree Pasang Chowk 
Mahadev Secondary School.  A l’époque l’école comptait 430 
élèves, dont 58 pourcent de filles.  Environ la moitié des élèves 
venait des villages environnants.

La reconstruction de l’école est cofinancée par la NAFA 
(Nepal-Australian Friendship Association) et Smile Back to Me 
(l’organisation espagnole de mon grand ami Raul).
Il leur manque pourtant de l’argent pour construire de nouveaux 
blocs sanitaires à un emplacement plus sécurisé.

Durant mon séjour au Népal, j’ai pu entrer en contact avec des 
collaborateurs de la NAFA et quelques villageois de Tawal.  C’est 
ainsi qu’a mûri l’idée d’entreprendre une action pour collaborer 
à la reconstruction de l’école.

J’ai pu contacter Bikas et ai posé la question si ensemble nous 
pouvions épauler ce projet.
Le coût estimé pour la reconstruction des blocs sanitaires et 
d’une fosse septique s’élève à 8760 €, dont un quart à charge 
de la communauté locale.
Au Népal, ces travaux se font après l’approbation par les auto-
rités et sous le contrôle de The Hilly Region Development Club.  
Mr Kancha Tamang, un enseignant de l’école, en est la personne 
de contact sur place.

Els Delvaux

Au cours du conseil d’administration du 27 octobre, Bikas a 
décidé d’épauler ce projet pour que la reconstruction puisse 
démarrer rapidement.

Si ce nouveau projet emporte votre sympathie, vous 
pouvez virer votre contribution au numéro BE32 2200 
7878 0002 de Bikas avec la mention « Ecole de Tawal ».

Ce fut la fête ce 30 septembre et ce 1 octobre !
Les petites écoles construites par Bikas à Sano Haku et à Nesing 
furent solennellement inaugurées.  Parmi les personnes présentes, 
il y avait notamment notre présidente Betty Moureaux et notre 
webmaster Omer D’Hondt.
Il y avait aussi le représentant du gouvernement local, l’inspecteur 
de l’enseignement régional et bien évidemment tous les en-
seignants et tous les élèves.  Les personnes qui d’une façon ou 
d’une autre avaient contribué à la construction des écoles furent 
également présentes.
Ce fut un événement festif, au cours duquel les habitants ex-
primaient leur respect pour Bikas et leur satisfaction du travail 
accompli.  Comme de coutume au Népal, la cérémonie débutait 
par l’exécution de l’hymne national népalais.  Venaient ensuite 
plusieurs speeches, on distribuait des cartes de remerciements, 
on dansait, on coupait le ruban dévoilant officiellement la plaque 
d’inauguration.  Les clés furent ensuite remises aux enseignants 
en chef.

Pour la suite, la responsabilité incombera à la communauté 
scolaire.  L’école et les installations sanitaires sont maintenant 

NOS PROJETS

LES NOUVELLES ECOLES DE SANO HAKU ET NESING

officiellement ouvertes et les enfants ont cours dans des bâtiments 
nouveaux et sûrs.
Un très grand merci à tous ceux qui ont aidé à la réalisation de 
ce projet.  Les enfants de Nesing et de Sano Haku vous seront 
éternellement reconnaissants.  Nous leur souhaitons déjà beau-
coup de succès dans leurs études.
Il y a déjà une nouvelle demande, cette fois-ci pour le financement 
du mobilier scolaire et des tableaux.

D’autre part, les pourparlers pour la construction d’une plus grande 
école au grand Haku ont débuté.  Ici 150 élèves sont depuis 
longtemps demandeurs pour un nouveau complexe scolaire de 
qualité.  Nous ne nous reposons pas sur nos lauriers mais seuls 
nous ne pourrons pas le réaliser.

Votre aide est plus que nécessaire sur le compte Bikas 
BE32 2200 7878 0002 avec la mention HAKU.

Dhanyabad !
Betty Moureaux
Présidente de BIKAS

NOS PROJETS
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SENTIER MULETIER

INAUGURATION DU PROLONGEMENT DU SENTIER MULETIER
Fête à Mallaj

Ce 15 octobre, un an après l’inauguration du Sentier Muletier ori-
ginal, une délégation de Bikas a eu le plaisir d’assister à l’ouverture 
du nouveau tronçon de ce même Sentier Muletier.

Au cours de cet été, le Sentier Muletier, très pentu au départ de 
Beni, a reçu un revêtement en dur.  Il est maintenant bétonné 
jusqu’à l’entrée du village.  Cela a pu se faire, entre autres, grâce 
au financement accordé par la province d’Anvers.

Au retour d’un trekking au sud de l’Annapurna, Betty Moureaux, 
présidente de Bikas y a amené tout un groupe de Flamands (et 
un Néerlandais)…

Nous étions encore loin du village et déjà la fanfare locale nous 
attendait.  Tek Bahadur Baruwal, le responsable local du projet 
«Sentier Muletier» nous accueillait avec des khatas et des fleurs.

La musique nous accompagnait à travers le bois jusqu’au village où 
les notables tenaient leurs discours de circonstance.  Vint alors le 
moment le plus important de la cérémonie.  C’est à la présidente 
de Bikas que revint l’honneur de couper le ruban.  Une promenade 
festive le long du nouveau tracé compléta la cérémonie.

En retournant vers Beni nous avons encore visité la Shree Vidya 
Jyoti Higher Secondary School.  La communauté villageoise 
aimerait rénover quatre classes d’un vieux bâtiment scolaire et 
sollicite l’aide de Bikas.
Nous faisons confiance à notre conseil d’administration pour 
prendre la décision la plus adéquate.  La construction date d’il y 
a septante ans.  Les conditions pour fonctionner comme bâtiment 
scolaire sont-elles encore remplies ?
Nous informerons nos sympathisants de l’évolution de la question.

Omer D’Hondt, webmaster Bikas

PARAMENDO

En collaboration avec EVON, Angnima Ta-
mang a réussi à faire fructifier un cerisier 
dans son verger à Thulo Barku, à une altitude 
de 1800 m.  Après 2 ans, le jeune arbre don-
nait ses premiers fruits, à peu près 200 g de 
cerises.  Cet été, la récolte était déjà de 3 kg.
Angnima a prouvé ainsi que les cerisiers 
aussi peuvent se plaire au Népal.  Un bon 
exemple.  En plantant davantage de cerisiers 
aujourd’hui, on pourra – plus tard – vendre 
la  récolte au marché.

EVON (Everything Organic Nursery) est une 
entreprise horticole organique, fondée en 
2009, ayant comme but, améliorer la vie des 
Népalais en encourageant et promouvant 
l’agriculture organique.  L’entreprise est spé-
cialisée dans les noyers et les arbres fruitiers 
greffés, surtout les variétés occidentales qui 
sont susceptibles de s’adapter au climat 
subtropical du Népal.

NOS PROJETS NOS PROJETS
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BELGIAN BRICK CHILDREN SCHOOL 

FOUNDATION

Les classes d’été
Les classes d’été de juin à septembre ont connu un grand succès, 
aussi bien à la Brick Children School de Siddhipur que dans les 
classes satellites autour de Bhaktapur.
A la Brick Children School, les cours des classes d’été ont été suivis 
par 13 garçons et 12 filles.  Les enseignants insistaient surtout sur 
les mathématiques, la connaissance de la langue, la créativité, la 
musique et l’hygiène.  Un enseignant du Pays de Galles a donné 
des cours d’anglais supplémentaires, qui étaient également suivis 
par des enfants des villages environnants.
Tous les mois, les parents se sont réunis à l’école pour y effectuer 
de petits travaux d’entretien.  Des sympathisants gallois ont fourni 
un budget supplémentaire pour l’organisation de cours de couture 
pour les enfants.  Durant tout l’été, l’école se transformait ainsi, 
deux fois par semaine, en un grand atelier de couture.
Les raccordements à l’internet sont complètement réalisés et les 
enfants, comme les enseignants, peuvent se servir des ordinateurs 
sans restrictions.
La BBCSF a aménagé et adapté le sentier entre la Brick Children 
School et le Centre de Jour Cerebral Palsy.  On a placé une toiture 
entre les différents bâtiments.  Ainsi les enfants sont protégés du 
soleil en été et de la pluie pendant la saison des moussons.  On a 
aussi procédé à la réfection des toits et on a fait l’acquisition de 
trois machines à coudre supplémentaires.
Des classes d’été furent également organisées dans trois des six 
classes satellites autour de Bhaktapur.  L’hygiène, la langue et les 
maths furent mises en avant.  Les élèves venaient essentiellement 
des villages autour de Bhaktapur.  La plupart avaient connu des 
difficultés dans les écoles d’état.

Le Centre Cerebral Palsy
Il y a toujours plus d’enfants inscrits (16) que la capacité réelle 
du Centre.  En moyenne, il y a journellement 6 enfants et leurs 
mamans qui y sont présents.
Des visites à domicile hebdomadaires sont prévues pour les famil-
les dont les enfants se déplacent difficilement.  Ce sont surtout 
les thérapeutes du grand Centre CP qui s’en chargent.
Régulièrement les enfants du Centre CP participent aux activités 
des Brick Children et vice versa.  Cette intégration se fait harmo-
nieusement et a un effet positif aussi bien sur les Brick Children 

LA NOUVELLE ECOLE DE KHANDBARI

Grâce à la ténacité des collaborateurs de Bikas et du soutien des 
communes de Oud-Turnhout, Lille, Gierle, Wijnegem et de la pro-
vince d’Anvers, nous avons pu fixer une date pour l’inauguration 
de la nouvelle école de Khandbari.

Comme vous pouvez le constater sur les photos, il faudra encore 
construire un étage et le toit pour que l’école soit terminée.  
L’inauguration officielle aura lieu le 18 avril 2019.  Ce qui nous 
attend ce jour-là n’est pas très clair car lors de l’inauguration pré-
cédente l’événement avait duré quatre heures et il ne s’agissait que 
de six classes et d’un bloc sanitaire.  Cette fois-ci, cela concerne 
une toute nouvelle école de huit classes aux normes antisismiques, 
maçonnée et non préfabriquée.  Ce sera sûrement une école jolie, 
moderne et bien équipée (voir photo).

Toute une délégation BIKAS sera présente au Népal : notre pré-
sidente Betty Moureaux, moi-même José Smolders, mon mari 
Guy Der Kinderen, Theo van Canneyt et quelques sympathisants.
Après l’inauguration de l’école, il y a encore du pain sur la planche 
: les classes doivent être aménagées et il faudra installer un bloc 
sanitaire pour environ 300 enfants.  Et nous réfléchissons déjà à 
ce qui, dans un avenir proche, pourrait être réalisé pour l’école .

Vu le grand succès de notre action « petit déjeuner » nous réitérons 
l’expérience et cela le dimanche 24 mars 2019.  Nous avons voulu 
vous avertir suffisamment tôt pour que vous puissiez déjà bloquer 
cette date dans votre agenda.

Comme la salle à Oosthoven était trop exiguë, le petit déjeuner 
aura lieu dans la salle « De Djoelen » Steenweg op Mol 3 à Oud-
Turnhout.  Cette fois-ci encore nous vous servirons : du lard, 
des œufs, du jambon, du fromage, des salades, des fruits frais, 
une salade de fruits, du yaourt, du pain blanc ou gris, du pain 
aux raisins, des pistolets divers, du jus de pommes, d’autres jus 
de fruits, du café, du thé … pour terminer avec la tarte.  Le prix 
reste inchangé.  Comme l’année passée, il est fixé à 16 € pour 
les adultes et 10 € pour les enfants jusqu’à 12 ans.  Plus d’infos 
sur le site de Bikas, dès l’an prochain évidemment.
Il va de soi que nous comptons sur le soutien de nos sponsors 
comme Bakkerij Dilen, Bakkerij Selis, Jef Keersmakers, Salade 
Hamal, Appelbedrijf Roes, Slagerij Lenaerts, Fruitzaak Healthy 
Fresh, Meat Traders (et tous les autres sponsors qui ne désirent 
pas être mentionnés).

Si vous voulez soutenir notre projet, vous pouvez 
verser votre contribution au compte Bikas 
	BE 32 2200 7878 0002 avec la mention «Ecole de 
Khandbari».

José Smulders, Bikas Oud-Turnhout
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que sur les enfants à capacité réduite.
La liaison récemment réalisée par la BBCSF entre le Centre 
CP et la Brick Children School par un sentier adapté et des 
toitures entre les bâtiments, fonctionne admirablement.  Ce 
sont surtout les activités au jardin sous les toitures qui sont 
appréciées par les enfants.  Beaucoup d’enfants à capacité 
réduite peuvent y participer à l’abri du soleil.
Parmi ces activités, planter des fleurs est la plus plébiscitée.

La BBCSF et le Kopila Nepa team se concertent entretemps 
afin de voir comment installer durablement une ou plusieurs 
soupes populaires près des classes satellites dans et autour 
de Bhaktapur.
Les enseignants et les coordinateurs de la Brick Children School 
ont déjà commencé depuis début novembre leur tournée 
auprès des ouvriers saisonniers des briqueteries.

Les inscriptions pour l’année scolaire 2018-2019 sont 
d’ores et déjà un succès.  Apporter votre petite pierre 
à l’édifice, contribuera à assurer le succès de la Brick 
Children School et du Centre CP.
N’hésitez donc pas et versez votre contribution sur 
le compte BE32 2200 7878 0002 de Bikas avec la 
mention Brick by Brick ou BBCSF.

D’une école à l’autre

Une école axée sur l’enfant, dans un environ-
nement naturel

Les photographies montrent les réalisations du CEPP, en 
collaboration avec les enseignants, élèves et parents des 
écoles concernées, ainsi que la Luca School of Arts Gent, 
la faculté d’architecture KU Leuven, le collège universitaire 
Artevelde Gent.
Vous pouvez lire la brochure complète de la CEPP intitulée 
«Pedagogy with surroundings» sur le site Web de Bikas.

L’un des objectifs du CEPP, le Centre for Educational Policies 
and Practices, est une éducation axée sur l’enfant dans un 
environnement naturel et vert.

Ici (à Ghante, Sindhuli, Pipalmadi, une région rurale du sud du Népal), 
où il n’y a pas de véhicules, des pneus ont été collectés dans la rivière 
Bagmati, on les retrouve à present dans un terrain de jeu naturel.

En utilisant des matériaux locaux et naturels de manière 
créative, nous pouvons éviter l’achat de matériaux coûteux. 
Dans de nombreux cas, les matériaux peuvent également être 
réutilisés. Un coin encombré de bancs et de bureaux cassés 
est une scène courante dans nos écoles.

Un banc autour d’un arbre forme un lieu de rencontre pour 
les écoliers de Ghante.

... et voici le résultat.

La disposition de la salle de classe reçoit également beaucoup 
d’attention. L’ensemble de la configuration est modulaire: les bancs 
et les tables basses peuvent être regroupés de différentes manières.
Les gens recyclent le bois usagé pour en faire une plateforme recouverte 
de tapis. La lumière du jour pénètre la classe, le plafond est isolé avec 
du bambou. Les murs de la classe sont blancs et calmes, il y a de la 
place pour des affiches didactiques, un travail créatif des élèves, des 
illustrations ... Les enfants peuvent apprendre dans une atmosphère 
joyeuse et détendue.

L’idéal de l’éducation axée sur l’enfant dans un environ-
nement vert vous intéresse? Vous pouvez soutenir le 
CEPP sur le compte Bikas BE32 2200 7878 0002, avec 
la mention “D’école à école” ou “Amis de Paul et Carine”. 
Merci beaucoup!

ONZE PROJECTEN 

Les parents sont également impliqués dans la construction d’une 
clôture verte. À l’école primaire Shree Debahit dans le district de 
Makwanpur, les mères sont au travail ...
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DHANYABAD

WORLD CEREBRAL 

PALSY AWARDS

Le Self Help Group de 
Cerebral Palsy a reçu du 
World Cerebral Palsy 
Alliance australien le « 
Merit Award » pour son 
engagement en faveur 
des enfants à capacité 
réduite au Népal.

Le montant du prix est 
de 1000 $ et sera utilisé 
à l’achat de prothèses 
pour les enfants.

Félicitations et grand 
merci !

VIVA LA VIDA
Vive la Vie

Si vous recherchez l’amour et la passion pour la musique, 
vous croiserez très vite le Chœur de la Solidarité Sapukay 
de Merelbeke et l’Harmonie Royale De Eendracht de Wach-
tebeke.
Les deux associations peuvent se féliciter d’un nombre 
impressionnant de prestations dans des salles affichant 
complet en un minimum de temps.
Ceux qui ont assisté à un de leurs concerts ont dû se rendre 
compte de l’énorme talent qui s’offre à eux.  Il y a pas mal 
d’années déjà, les deux chefs se sont fait une promesse – un 
jour ils feraient quelque chose ensemble.
Un peu moins de sept années se sont écoulées et mainte-
nant cette idée s’est concrétisée.  Avec « Viva la Vida » ils 
voulaient chanter la vie.  La vie qui consciemment ou parfois 
inconsciemment peut basculer d’un côté ou de l’autre.
La vie avec toutes ses facettes, avec ses événements heureux 
ou ceux qui le sont moins.  Les spectateurs, les auditeurs 
furent envahis par la beauté des textes et de la musique.  
L’émotion était palpable, les cœurs battaient plus fort.  Grâce 
au groupe de travail, aux chefs, à la direction, aux musiciens 
et aux choristes nous avons pu combiner les concerts et une 
bonne dose de solidarité.
Notre beau projet népalais « Brick by Brick » - « Cerebral 
Palsy Centrum » récoltait ainsi 1275 €.
Merci de tout cœur Sapukay !

Ria Van Hecke (choriste).

DHANYABAD

LES TARTES 

SERVENT A FETER

Cette « super tarte », une création de Jef, l’époux de 
notre administratrice Manjila Thapa, a été servie chez 
Peter David, secrétaire de Bikas à l’occasion des « Bikas 
30 ans ».

LE COLLEGE O.L.V. 
LOURDES A EDEGEM !

Au cours de l’année scolaire écoulée, les élèves du Collège 
O.L.V. van Lourdes à Edegem ont fait d’énormes efforts en 
organisant différentes actions.  Ils ont réuni ainsi des petits 
sous pour de bonnes causes.
La somme récoltée fut partagée équitablement.  Notre projet 
HAKU bénéficiait ainsi de 2250 €.
Un très grand merci !

LA JOURNEE DU NEPAL
LE 19 SEPTEMBRE 2018 

C’est devenu une tradition.  La date où la nouvelle 
constitution a vu le jour en 2015 est appelée depuis 
lors « La Journée du Népal ».  Au Népal, comme dans 
toutes les ambassades népalaises, cet événement 
se fête, en Belgique aussi.  Il y avait cette année 
plus de 200 invités parmi lesquels notre présidente 
Betty Moureaux et notre trésorier Daniel Hendrix.  
Ce fut une soirée sympathique en compagnie de 
l’ambassadeur, son Excellence Lok Bahadar Tapa 
et son épouse.

DES OCCASIONS
À prix réduit

•	 recueil de Haiku Noir et Blanc  10 €

•	 photo-BD 15 €

Un petit mail à info@bikas.be « et nous vous les 
enverrons.

DHANYABAD DE PARTOUT

Voici une liste de dons et de subsides exceptionnels reçus 
ces trois derniers mois :

•	 1000 € en août, BV Feral, pour Haku
•	 1275 € en septembre, représentation de Sapukay à 

Deinze, pour BBCSF
•	 1700 € subside de la commune de Lille, pour l’école 

de Khandbari
•	   500 € de la commune de Lovendegem, versement 

sur notre compte en octobre
•	 2250 € du Collège O.L.V.van Lourdes à Edegem, pour 

Haku

Un seul mot résume le tout DHANYABAD !!!
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Lors de l’assemblée générale statutaire 
du 9 juin dernier, Maurits Vreugde a été 
nommé vice-président pour la Wallonie 
comme successeur de Claude Van Collie.  
Maurits Vreugde (°1938, chirurgien) est 
dès lors le dernier des membres du Conseil 
d’Administration à se présenter.
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Maurits Vreugde

Je suis devenu conseiller et membre consultant de Bikas depuis quelques 
années.  Suite à la démission récente de Claude Van Collie, comme vice-
président francophone, le conseil d’administration m’a nommé à sa place 
lors de sa dernière réunion.

Depuis ma jeunesse, j’ai été fasciné par la haute montagne et dans les années 
50 j’ai suivi les premières ascensions des 8000 mètres au Népal, l’Annapurna 
et l’Everest.  En 1978 j’ai voyagé au Ladakh et au Népal et je suis devenu 
membre de la Belgian-Nepal Association.  En 1982 je suis entré en contact 
avec les organisateurs de la première expédition belge à la conquête d’un 
sommet de plus de 8000 mètres : le Dhaulagiri (le Mont Blanc du Népal).  
Ce fut un grand succès : cinq alpinistes belges ont atteint le sommet.  Ens-
uite nous avons décidé de nous attaquer au plus haut du monde : l’Everest.  
Hélas on a dû rebrousser chemin à moins de 150 m du sommet à cause du 
mauvais temps et du mal d’altitude du jeune Sherpa Lhakpa Dorje, qui lors 
de la descente est décédé d’un œdème cérébral.

Rudy Van Snick a pu atteindre le sommet comme premier belge en 1990.

Le contact avec Bikas s’est fait entre Jos Gobert, les membres du conseil 
et moi-même en qualité de conseiller pour la reconstruction de l’hôpital 
de la zone de Khandbari.  Je suis fort impressionné par l’engagement et 
l’enthousiasme des membres du conseil, surtout pour mener à bien les projets 
médicaux de l’hôpital de la région de Khandbari !

Comme membre à part entière du conseil d’administration, je me sens 
encore plus engagé dans l’aide au plus démunis dans cette région très ar-
riérée du Népal.

Maurits Vreugde

Cette année aussi, nous éditons un calendrier mural joli et 
pratique au profit du projet Haku.  Pour seulement 15 € 
vous bénéficierez toute une année de merveilleuses photos 
du Népal et vous soutiendrez le projet Haku.

Si vous voulez un tel calendrier pour vous-même ou à offrir, 
envoyez un petit e-mail avec vos coordonnées à haku@
bikas.be.  Les calendriers arriveront à bon port, nous vous 
le promettons !

LE CALENDRIER 2019

Lors du tremblement de terre de 2015, 
de nombreux clients de la firme Sioen 
ont rassemblé une grande quantité de 
bâches et de tentes de qualité pour le 
Népal.  Grâce aux dons généreux de 
Monsieur Rob Van Doorn de la firme 
Van Doorn, fabricant de bâches, qui 
a offert le conteneur et de la firme 
Sioen qui a pris en charge les coûts du 
transport, les bâches ont été expédiées 
par bateau vers l’Inde.  De là, elles ont 
été acheminées par camion vers Ka-
thmandu où l’organisation Himalayan 
Climate Institute (HCI), un des parte-
naires népalais de Bikas, s’est chargé de 
la distribution du matériel.  Shilshila, la 
directrice enthousiaste et créative de 
l’HCI, une organisation qui met surtout 
en chantier des mini-entreprises sou-
tenant des minorités en leur assurant 
une formation et un avenir, n’était pas 
seulement heureuse avec ce matériel 
mais aussi avec le conteneur, qu’elle 
comptait employer comme lieu de 
stockage ou comme bureau.

Au mois de septembre de cette année, 
la présidente de Bikas, de passage à Ka-
thmandu, s’est rendue au HCI.  Elle n’en 
croyait pas ses yeux, quand elle entra 
dans les bureaux.  Tout y est meublé 
et utilisé d’une manière fonctionnelle.  
Les photos ci-jointes vous donnent 
une idée de la créativité de ces jeunes 
entrepreneurs.

COMMENT UN CONTENEUR PEUT CHANGER 
D’AFFECTATION

LES MEMBRES DU CONSEIL D’ADMINISTRATION 
DE BIKAS SE PRESENTENT

BIKAS EN LIGNE
Outre notre site web – 
www.bikas.be – vous pouvez 
nous trouver aussi sur Facebook: 
cherchez Bikas België-Belgique... 
et devenez ami de Bikas!

Le périodique BIKAS en couleur
Maintenant, c’est possible si vous disposez d’une adresse 
e-mail. Vous pouvez envoyer un courriel à la rédaction à 
l’adresse info@bikas.be avec en communication « version 
numérique du périodique Bikas ». Si vous le souhaitez, vous 
pouvez continuer à recevoir la version papier en noir et 
blanc par la poste en mentionnant 
«version papier et numérique du périodique Bikas»
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BIKAS ACTIEF

KAMPO MUNDO

Un marché mondial à Leopoldsburg …  Le 22 septem-
bre, Bikas y était représenté par notre présidente Betty 
Moureaux, qui y retrouvait avec plaisir Marie-Jane 
Cohrs.  Marie-Jeanne est, malgré son âge respectable, 
toujours fort impliquée dans le fonctionnement de 
Bikas.  Nous profitons de l’occasion pour la mettre à 
l’honneur, dhanyabad Marie-Jane…

Les ventes à Leopoldsburg ont rapporté 180 € et des 
contacts ont été établis avec GROS Leopoldsburg, qui 
apportera dorénavant son soutien à Bikas.
C’était une journée maussade mais les résultats sont 
radieux.

LES MONTAGNES DES 
DIEUX

Une salle Colomba comble

… pour la première du film, un documentaire unique 
particulièrement prenant sur le Tibet.  Unique car il 
n’est pas évident, surtout pour les journalistes, de 
voyager dans ce pays occupé par la Chine depuis 1950, 
et pour ainsi dire colonisé.  Pour le cinéaste Jean-
Pierre Coppens et le cameraman Paul De Cock, tous 
deux ex-collaborateurs de la VRT, il s’agissait déjà de 
leur deuxième périple dans ce pays qui intrigue.  Cela 
a donné un reportage magnifique sur ce pays où la 
religion est intimement liée à son histoire.
Vous pouvez visionner la bande-annonce du film « 
Montains of the Gods » sur www.brickbybrick.be.

L’EXPEDITION DU CHOLAT-
SE ET DE L’AMA DABLAM EN 
IMAGES

A l’invitation de Betty Moureaux, présidente de Bikas, 
Dany Aerts présentera son passionnant montage sur 
l’expédition « Cholatse et Ama Dablam ».
En première partie, Betty fera un court exposé sur le 
projet Haku et sur les trekkings au Népal.

Le samedi 15 décembre à partir de 19h15

Wegwijzer, Beehouwerstraat, 9 à 8000 Bruges
Entrée: Libre don au bénéfice du projet Haku

Il n’y a pas si longtemps, l’ancien royaume du Mustang (prononcer 
‘moostang’) était fermé aux touristes. Maintenant encore il n’est 
accessible qu’à pied.
L’été n’est pas la meilleure saison pour aller au Népal. La pluie 
de mousson provoque beaucoup de brouillard de telle sorte que 
les montagnes de l’Himalaya sont invisibles. Seul le Mustang, 
ce qui signifie surface fertile, au nord du Népal, ne subit pas la 
mousson. A cause de l’altitude importante les nuages de pluie ne 
franchissent pas la montagne et l’été il y fait chaud et sec. Par 
son isolement le Mustang a gardé son caractère authentiquement 
bouddhiste. On l’appelle parfois le Tibet hors des frontières parce 
que la culture tibétaine y est pleinement présente.
Pour le moment on construit des routes par lesquelles la région 
sera partiellement désenclavée. Peut-être une raison pour visiter 
le Mustang maintenant. C’est un pays fascinant, avec de curieux 
murs de roche, des temples et des monastères séculaires, des 
sommets enneigés, des vallées étendues avec ça et là de petits 
villages. Pour rentrer au Mustang il faut cependant un permis 
spécial qui n’est pas bon marché, comptez 500$ par personne 
pour seulement dix jours.

Action for Child Rights est une organisation internationale belge 
qui met en garde les donateurs naïfs contre les escrocs. ACR 
travaille principalement au Népal où on remarque une croissance 
sauvage des orphelinats.
Beaucoup d’orphelinats sont créés pour le profit financier. L’argent 
de l’occident atterrit dans les poches des propriétaires tandis que 
les enfants sont négligés. Les orphelinats accueillent les volon-
taires occidentaux à bras ouverts. C’est une main d’œuvre bon 
marché qui paie son séjour et subventionne l’orphelinat.

Une deuxième raison déplorable pour laquelle des orphelinats 
sont créés à dessein est l’abus sexuel. Les enfants sont forcés 
à la prostitution ou se retrouvent sur le marché d’enfants. Tous 
les orphelinats ne sont pas mauvais, dit ACR, mais celui qui veut 
soutenir un orphelinat doit être prudent.
Quelques conseils:
•	Cherchez sur internet qui sont les propriétaires de l’orphelinat.
•	Demandez les papiers d’enregistrement de l’orphelinat et jetez 
	 un coup d’œil sur les rapports annuels. Vous pourrez y voir ce 	
	 qu’il advient de l’argent.
•	Lorsque vous visitez un orphelinat, parlez avec les enfants. 	
	 S’ils ont le même nom, le propriétaire veut peut-être cacher 	
	 leur origine.
•	Si le propriétaire dort dans la même chambre que les enfants, 	
	 cela peut être un indice d’abus sexuel.
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D’ENFANTS ABUSÉS

MUSTANG, LE ROYAUME INTERDIT
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*TELEX*TELEX*TELEX**TELEX*

LES PELERINS TIBETAINS MIS SOUS PRESSION 
PAR LA CHINE
En début d’année, la Chine ordonnait aux pèlerins tibétains 
de revenir dans leur « mère patrie », la Région Tibétaine 
Autonome.  Les pèlerins étaient partis en Inde pour y suivre 
les cours prodigués par le Dalaï Lama, aux yeux de la Chine, 
un loup déguisé en mouton, dont le seul but est l’autonomie 
totale du Tibet.  A leur retour une soixantaine de pèlerins 
furent arrêtés et étaient obligés de suivre un programme de 
rééducation.  L’ordre vise également les hommes d’affaires 
tibétains ainsi que les tibétains qui visitent leur famille en 
Inde et au Népal.

cette haute montagne meurtrière 
Lors de la saison d’escalade, 563 personnes de 39 pays sont 
montées au Mount Everest du côté népalais.  Six alpinistes 
n’y ont pas survécu.
Mi-octobre, on a retrouvé les corps de neuf  alpinistes.  Les 
victimes, cinq Coréens et leurs quatre guides népalais ont 
péri lors d’une tempête de neige.  Celle-ci a détruit leur 
camp de base sur le Mount Gurja (7193 m), une montagne 
dans l’ouest du Népal.  Il s’agit d’un des accidents les plus 
meurtriers jamais enregistrée en haute montagne.
Mi-novembre trois randonneurs sont morts près du camp 
de base de l’Everest.  Un Japonais de 63 ans a été retrouvé 
mort dans sa chambre d’hôtel.  Une Française de 60 ans a 
fait une chute mortelle près de Lukla.  Une Malaisienne de 
43 ans est morte dans son sommeil le lendemain.  Le mal des 
montagnes est souvent une des causes de ces décès.
Récemment le grimpeur australien Michael Davis a perdu la 
vie dans la descente de l’Ama Dablam.

UN ACCIDENT DE KAYAK MORTEL
Ce 15 novembre ? le champion de kayak australien Adrian 
Kierman (31) a trouvé la mort lors d’une descente de la 
Jumla Karnali, une rivière à l’extrême ouest du Népal.  Son 
compagnon de voyage l’a décrit comme « un homme hum-
ble et dévoué aimant les voyages, toujours à la recherche de 
nouveaux endroits à explorer un peu partout dans le monde ».

UNE MOUSSON MORTELLE
Les pluies de la mousson ont provoqué cette saison plus 
de cent morts.  L’aide aux victimes a souvent été retardée à 
cause des pluies continues et des coulées de boue qu’elles 
provoquaient.  Pendant la saison des pluies, les glissements 
de terrain sont monnaie courante au Népal.

NEPAL AIRLINES S’AGRANDIT
La compagnie aérienne népalaise modernise sa flotte et veut 
se développer davantage lors des prochaines années.  Deux 
A320 devront compléter la flotte pour la fin de l’année pro-
chaine.  Une mise en adjudication est lancée aux sociétés de 
leasing susceptibles de fournir ces appareils.  Entretemps 
un premier avion widebody est arrivé, un airbus A330-200, 

flambant neuf.  Il s’agit d’un premier contrat de leasing avec le 
portugais Hifly.  Sous peu, un deuxième avion devrait suivre.  
Ces widebodies permettront des vols à longue distance.  Ils peu-
vent transporter 274 passagers, 18 en business et 258 en classe 
économique.

CES PREDATEURS TUEURS
Cet été, dans le Chitwan National Park, une jeune femme a été 
tuée par un tigre pendant qu’elle récoltait, avec deux autres fem-
mes, du fourrage pour le bétail.  L’animal l’a traînée sur 100 m 
avant que les gardiens du parc ne réussissent à l’endormir et qu’il 
ne lâche la victime
En septembre, la  police a dû organiser une grande battue dans 
le sud du pays où un léopard avait tué une fillette de cinq ans.  
L’animal n’en était pas à son coup d’essai, il aurait déjà tué une 
dizaine d’enfants, ces dernières années.  A la mi-novembre, une 
fillette âgée de 4 ans était tuée par un autre léopard dans le centre 
du Népal.  L’enfant jouait devant sa maison quand elle fut at-
taquée par le prédateur.
Comme les animaux sauvages perdent une partie de leur milieu 
naturel à cause du déboisement, il y a de plus en plus de confronta-
tions avec l’homme, surtout près des forêts et des parcs nationaux.

BIKAS ACTIF

BIKAS VIENT A VOUS

Si vous êtes intéressé(e)(s) par nos projets ou si vous 
voulez que nous vous présentions un trekking au 
Népal, nous nous ferons un plaisir de passer chez 
vous.  Associations, écoles, groupes …  

Contactez-nous via info@bikas.be.

MUSIC FOR LIFE EN DE 
WARMSTE WEEK
(la Semaine la plus Chaleureuse)

L’année passée le projet Bikas-Haku a participé 
pour la première fois à l’émission Musi for Life de 
Studio Brussel.
La Fondation Roi Baudouin nous a attribué une 
somme de 374,87 €.
Cette année Music for Life se déroule du 18 et 24 
décembre.  Durant cette semaine qui précède Noël, 
on organise partout dans le pays des actions au 
bénéfice de certaines œuvres caritatives… et Haku 
y participe à nouveau.  Peut-être organisez-vous 
une vente de gaufres ou une promenade hivernale 
pour soutenir le projet Haku ?
Ainsi la semaine précédant Noël sera une nouvelle 
fois « La Semaine la plus Chaleureuse de l’année ».

dewarmsteweek.stubru.be

RÉDACTION

La rédaction du périodique Bikas est entre les 
mains de Irène Van Driessche, membre du conseil 
d’administration de Bikas. On peut lui envoyer des 
courriels d’informations à l’adresse irene@bikas.
be. Toutes les informations concernant des actions 
au profit de Bikas et du Népal sont les bienvenues. 
Également des expériences de voyage et des ‘tuy-
aux’, des choses bonnes à savoir...
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• mens- en milieuvriendelijk

• duurzaam en coöperatief 

• recyclagepapier eerst!

• inkten op vegetale basis

• drukken op groene stroom

• fair trade en eerlijke prijzen

• vorming en ondersteuning

• hergebruik en afvalbeperking

• maatschappelijk engagement

• en vooral veel toffe klanten...

Drukkerscollectief De Wrikker cvba
Patriottenstraat 29 - 2600 Berchem
03 218 56 74 - info@dewrikker.be - www.dewrikker.be

Zij weten alles 
over zaadjes!
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DONS

Pour un don de 10 euros par an, vous recevez notre pé-
riodique trimestriel par la poste et en ligne en couleur. A 
partir d’un don de 40 euros vous recevez une attestation 
fiscale. Vous pouvez nous soutenir par un versement au 
compte BE32 2200 7878 0002 de Bikas asbl.

https://www.bikas.org/

En cliquant sur cette adresse, 
on tombe sur le nouveau site 
de Bikas. Via la page de garde 
on a accès à nos projets et 
nos activités. Omer D’hondt 
est pleinement occupé à 
rendre le site opérationnel en 
trois langues. Des suggestions? Faites-en part par courriel 
à omer@bikas.be


